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Ils sont si simples les chemins que J’emprunte, elles sont simples
les voies de l’amour ; Dieu S’est fait petit enfant pour être proche.

Je suis simple, J’ai été charpentier. Celui qui porte un regard
sur Moi m’entend s’il ouvre bien l’oreille de son cœur.

Dans le silence du cœur toujours Je M’approche. Si quelqu’un
entend Ma voix, qu’il ouvre la porte et J’entrerai

en sa demeure pour converser avec lui.

[LE SEIGNEUR] Je descendrai sur la terre répandre Mon Feu et même si
tu ne veux pas entendre, Ma Parole frappera à tes tympans. Je choisis
Mon peuple et je le nourris lorsque dans l’intimité il vient à Moi et Me
parle. 
Que celui qui entend Ma Parole en son cœur ne la retienne pas. 
Ils sont si simples les chemins que J’emprunte, elles sont simples les
voies de l’amour ; Dieu S’est fait petit enfant pour être proche. Ce n’est
pas moi qui cherche les fastes mais l’homme, Je suis simple, J’ai été
charpentier. N’ai-je pas dit que Je venais pour les pauvres et les ma-
lades, pour les petits, et que ceux qui ont faim et soif de Ma nourriture
seront rassasiés ?
Ne  vous  ai-Je  pas  fait  connaître  Mes  voies,  ne  vous  ai-Je  pas  fait
connaître Mes chemins ? Ces chemins de l’amour sont simples. Soyez
confiants, J’ai vaincu la mort et Je suis dans l’Éternité.
Que celui qui entend ma parole la transcrive.
N’ayez pas peur, ne craignez pas, c’est Moi ! Dans le silence du cœur Je
porte la semence. Si quelqu’un M’entend frapper, qu’il ouvre la porte et
nous converserons ensemble dans l’intimité de son être1.
Tu peux regarder au-dessus, au-dehors, au-dedans de toi car Je suis et
Ma Présence emplit l’univers. Tu as ouvert les yeux du cœur et Je m’y
suis glissé pour converser avec toi. 
Celui qui porte un regard sur Moi m’entend s’il ouvre bien l’oreille de
son cœur. Mes bras toujours sont ouverts et Mes mains tendues. J’ai en
le Cœur la puissance de l’Amour que Je suis et Je n’ai pas d’autre lan-
gage que l’amour.
Si tu ouvres la porte de ton cœur, Je viens et Je dépose en toi les noces
de l’Amour. Je suis impatient de voir Mes enfants s’éveiller à Ma Pré-
sence, Je suis dans une telle joie lorsqu’ils entendent Ma supplique !
L’Amour, c’est Moi, n’est-ce pas ? Pourquoi Me tairais-Je lorsqu’une âme
M’appelle et Me parle ?
Un jour les sourds entendront et les muets parleront2, un jour ils ap-
prendront à hisser la voile en Mes demeures et ils seront ébahis de Me
voir si proche d’eux. Car à côté de vous Je suis, à vos côtés Je marche et
vous guide. Je veille toujours sur vous, Mon œil est celui de l’aigle qui
vole très haut.
En ton cœur Je parle, tu as ouvert la porte et Je suis venu me présenter
à toi qui M’as appelé et qui M’as parlé. Quiconque demande reçoit3 et
chacune de vos vies est l’empreinte de Mes pas.

1) Cf. [Ap 3, 20]
2) Cf. [Is 29, 18-21]
3) Cf. [Mt 7, 8] et [Lc 11, 10-12]



Ne craignez pas Celui qui vient, craignez plutôt d’être sourds à Sa venue
et de ne pas entendre Sa voix, car Ma voix est la voie du Salut et elle est
Vie. Cependant, gardez bien le bouclier de la foi afin de n’être pas mor-
dus par celui qui perd, qui piège, qui enlise et qui trompe. 
Dans le silence du cœur toujours Je m’approche. Si quelqu’un entend
Ma voix, qu’il ouvre la porte et J’entrerai en sa demeure pour converser
avec  lui4.  Souviens-toi  de  Mes  Paroles  et  grave-les  en  ton  cœur,  re-
cherche-les dans l’Évangile.

Qu’y a-t-il de surprenant en Ma venue ? Reste enfant. Je suis toujours
proche de ceux qui M’appellent, qui M’ouvrent leur cœur et qui dans la
confiance s’abandonnent à Ma Présence. N’as-tu pas entendu parler de
Ma fidélité ? Jamais Je ne te laisse seul, mais toujours Je respecte ton
choix. Si tu M’invites, J’entre et Je converse avec toi. Si tu fermes la
porte, tu n’entendras pas Mes pas et Je passerai mon chemin, triste de
n’avoir pu semer en toi la joie de Ma Présence. Mais n’aie crainte, Je re-
viendrai  à un autre moment,  Je sais attendre et Je suis patient.  Je
n’entre jamais par effraction ; l’Amour est doux même s’il fait violence
en le cœur qui l’accueille, car Ma violence est d’amour et cet amour qui
vous inonde fait revivre en vous toutes les rivières desséchées. 
Je suis la  mer qui se donne au fleuve, à la rivière, au ruisseau.
Je suis Celui qui porte la pluie de l’espérance aux assoiffés. 
Je viens délier toutes les fermetures de vos cœurs,  Je viens ouvrir les
vannes et emplir les greniers.
 
Pour ne pas vous effrayer, J’entrerai comme un voleur5 et en douceur Je
caresserai du regard toutes les plaies béantes de vos vies. Mon regard
est voix, il est de miel et il apaise, brûlant d’amour, il fait frémir sur son
passage les cœurs les plus ambitieux, les plus fermés, les plus cadenas-
sés, les plus éloignés. Je puis tout en vous mais Je vous laisse votre li-
berté.  L’Amour  Se  donne toujours  mais  Il  ne  S’impose  pas.  L’Amour
aime et il patiente, J’ai toute l’éternité.
Laissez le miel couler en vos cœurs et en vos veines couler l’or du Très-
Haut.  Vous serez  abreuvés,  nourris  gratuitement.  Voyez Isaïe :  «Vous
tous qui avez soif, venez vers l’eau, même si vous n’avez pas d’argent,
venez, achetez et mangez ; venez acheter sans argent, sans payer, du vin
et du lait... »6.  Écoutez, écoutez-Moi et mangez ce qui est bon. Prêtez
l’oreille, écoutez et vous vivrez !

Dors mais ne t’endors pas, laisse ton âme éveillée à Ma Présence… et re-
lis Isaïe.

4) Cf. [Ap 3, 20]
5) Cf. [Ap 16, 15]
6) Cf. [Is 55, 1]


